
subir toutes miiodifications qu'on voudra,
pourvu cependant qu'elles ne soient pas
trop considérables.

On plante les p'qunets (voir la figure) de
façon que le filet partage le terrain en deux
parties égales. 8î on a pris les dimensions
donnnées plus haut, 60 sur 30, on aura
formé deux carrée, A et B, de 30 pieds de
côté, qui seront de chaque côté du filet.

Au centre de l'un detis carrés, on en trace
un autre plus petit, C, de 4ý pieds à 6 pieds
de côté.

Quant à l'autre grand carré B, on le
partage en deux par la ligne 1) E, et le rec.
tangle extérieur est lui.même partagé en
a-ux parties égales par la ligne F G.

Toutes les figures et lignes que nous
venons d'indiquer doivent être tracées sur
le terrain.

DISPOSITION DES JOUEURIS SUR
LE TERRAIN.

Supposons qu'il y ait quatre joueurs.
Voici les positions qu'ils occuperont :

Deux du ntéme camîîp se mettront d'un
côté du filet, dans le carié A, par exemple,
et les deux autres dans le carré B.

L'un des deux, en A, se mettra dans le
petit carré C, l'autre pourra Pe tenir par-
tout ailleurs, mais sans sortir du cjarré A.

Quant aux joueurs du camp adverse, l'un
se tiendra dans le carré H et l'autre dans
le carré I.

Dans le cas où l'on ne serait que deux
joueurs, ceux-ci doivent se porter dans
toute l'étendue des carrés.

Si l'on joue au nombre de six ou plue, il
y aura toujours un joueur en C, et les au-
tres se disposeront comme ils l'entendront,
au mieux de leurs intérêts, bien entendu.

VuCABULAIRE DE QUELQUES
TERMES EMPLOYÉS AU

LAWN-TENNIS

Cô16 du dedans.-C'estle carré A renfer-
mant le petit carré C.

Ct6édu dehors.-C'est le carré B, ren-
fermant les deux carrés moyens H et I.

Donner le service.-Conine oi le verra
dans la règle ci-après, att -ouitmenceîment
de chaque coup, le joueur, qui etst en C,
commence à lancer Ja balle dans l'autre
camp; c'est ce premier lancé qui s'appelle
donner le service.

Mdettre dessus.-Envoyer la balle par.
dessus le filet.

fettr.- dessous.-Envoyer la balle dans le
filet.

A vous I A mai I-Cris par lesquels un
joueur avertit son partenaire pour qu'il
aille à la rencontre de la balle ou pour le
prévenir qu'il s'y porte lui-même.

LE SPORT ILLUSTRÉ.

iolde.-On dit qu'une balle emt rt n voyée
de volée, quand elle est lancée suns qu'elle
ait touché terre.

Il'oter.-Jouer mans faire de partie
ré-*ie.

REGLES Dl' JEU.

1.-Le lawn tenUni-4 e joue géiéalemneint
entre quatre joueurs ; maitis on peut être uni
pus grand nombre. .es Anglaiw le jouent
.ouvent à deux.

2.-Les joueurs se partagent en deux
cane pu, et c'est le sort qui fixe leur répar.
tition.

3.-)ans chnque camp, on tire au sort
l'ordre des joueurs.

4.-Enfin, c'est encore le sort qui désigne
le camp qui devra commencer a occuper
le côté du dedans, l'autre camp occupant
le côté du dehors.

5.-Les joueurs se disposant de part et
d'autre du filet, danis.les carrés du edans
et du dehors, le premier joueur du dtdais
fait le service, c'est à-di e qu'il jette une
balle en l'air et la renvoie, quand elle
retombe, dans le camp opposé

G-Pour que le service soit bon, il est
d'abord necessaire qu'elle passe par.dessus
le filet (qu'elle soit mise des-us et non
dessous) ; il faut enimte qu'elle tombe

dans l'emplacement des carrés Il et .
7.-Si le service est bons, le camp du

dehors doit renvoyer la balle dans celui du
dedans.

8.-Pour que le renvoi sot bon, il est
nécessaire qu'il sati>.facse à deux condi
tions: d'abord que la balle soit renvoyée
de volée, c'est-à-dire sanes avoir touché
terre, ou seulement après un seul bond ;
ensuite qu'elle re:oinbe dans le carré du
dedans.

9.-Si le renvoi ne sati'fait pas à ces
deux conditione, le camp du dehors perd
un point, le coup s'arrrête et on en recom-
menre ii autre.

o.-Si le renvoi est bon, le camp du
dedans cherche à retourner la balle, sui-
vant les règles données pour le renvoi, et
ainsi de suite.

11-Le coup, 'arrête quand un des
-camup a manque eon renvoi.

12.-Le carnp du dehors ne peut marquer
aucun point ; seul le camp du dedans peut
en gagner.

13.-Le premier joueur du dedans ne
lance que deux balles.

14.-Quand ce premier joueur a lancé
ses deux balles, il est remplacé par le
second joueur du dedans, qui ne peut aussi
en lancer que deux.

15. Tous les joueurs du dedans se suc-
cèdent ainsi à tour de rAle, chacun ne lan-
çant que deux balles.

13-Quand tous les joueurs du dedans
y ont pé, les joueurs changent de camp
et la partie se continue suivant les mêmes
régles que précýédeimîuent.

17.-l.es joueurs ont le droit de s'avertir
lorique la balle va tomber, en criant : A
vois I A moi!

18.-Quanid le nombre des joueurs e t
supérieur à quatre, chaque joueur ne lance
qu'une seule balle au lieu de deux.

19.-Qaundl une balle, dans sa course,
est touchée par un joueur autrement que
par la raquette, le coup est arrêté. $i la
blle a été touchée par un joueur du dehors,
le camp du dehors perd un point. Si elle
l'a été par un joueur dii dedans, le renvoi
de ce caip est compté pour iauvais.

2.-La.partie .e joue généralemient en
quinze points.

21 -Quaqd on joue en partie liée, c'ebt
le caup, qui a perdu la première partie,
qui commence à prendre le côté du'dedans.

L'ANCIENi JEU DE PAUME

Le jeu de lawn tennis, que noue nous ve-
nons de décrire, n'est autre chose qu'une
légère tiainiforimation de l'ancien îeu de
p:mme, quon désignait sous le nom de
longue paume

Le jeu de paume, ri en honneur en Fran-
ce autrefois, e-t aujourd'hui à peu près
abandonné. Il a laissé des trrees dans le
langage. On dit: se renvoyer la balle, pour
signifier qu'on décline toute responsabilité
et qu'on la rejette à d'autres.

L'expression : à deux de jeu, provient
aussi du jeu de paume: on jouait la partie
en trois jeux, et, quand les deux joueurs
avaitent fait chacun deux jeux, il était loi-
sible de demander que la pa tie se fit en
quatre au lieu de trois : il sufli-ait alors
que l'inn des joueurs s'écriât : à deux de
jeu, et l'autre était obligé d'y consentir.

Le jeu dle paume a laissé auesi une trace
mémorable en politique. Ce fut, ee effet,
dans tine humîîble salle de jeu de paumieque
se tint la faneuse séance où l'Assemblée
iationale de 3789 prêta son serment qui fut

l'étincelle de l'embrasement révolutionnai-
re. On sait que le peintre David a essayé
d'immortaliser ce fait historique dans une
immense toile que l'on peut voirau L.ouvre.

La paume doit son nom, d'après Étienné
Pasquier, à ce que, autrefois, on jouait à ce
jeu teuletient avec la un ain. A partir du
quinzième sièòle, on commençaâse ganter;
puis on tendit et on serra des cordes autotr
de la main, afin de 1 .ncer la balle avec une
plus grande force; eifin on inventa la ra-
quette. Le gantelet et le battoir ont ét-
ausi employés.

Sous Henri II, Charles XI et Henri'III,
la paume était fort en honneur à Paris et
il y avait peu de quartiers où il n'y eût un
établissement de courte paume. Cette vo-
gue ne fit que s'accroître lorsque Henri IV
arriva à la cour de France avec ses gentile-
hommes basques, parmi lequels se trou-
vaient ut grand nombre de joueurs de pau-
nie d'unt. tdresse extraordinaire.

Le jeu de paume décrut à Paris sous
Louis XIII, Louis XIV. Louis XV et Louis
XVI, mais il continua à rester fort usité
enprovince et à l'étranger.

Il existait a cette époque deux sortes de
jeux de paume : la Lonquepaume dans la.
quelle on jouait sur un long espace de ter-
rain, et la courte paume ou trinquet, à la-
quelle on jouait dans un bâtiment carré,
enfermé de murailles; celles ci etaient gé-
néraleient peintes en noir, et le sol était
pavé de dal fes.

LAUN.


